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Les cheveux courts et la calvitie

La mode des cheveux courts est-elle 
profitable ou funeste au cuir che­
velu? Lisez sur ce sujet les opinions 
de quelques savants.—Quelles sont 
en général les causes de la calvitie, 
chez les femmes comme chez les 
hommes?

veau, mais bien parce qu’ils font trop 
souvent couper leurs cheveux et les. 
gardent trop courts.”

Et il poursuit: “Quand les femmes 
de la présente génération se seront 
rendu compté de la folie qu’elles ont 
commise, elles interdiront les cheveux 
courts à leurs filles."

Tout cela n’est guère rassurant et 
nous comprenons fort bien la peine 
que de semblables paroles durent cau­
ser à nos soeurs, nous que la calvitie 
effraye tant! Mais qu’elles se rassu­
rent! Il se trouva des centaines d’ar­
tistes capillaires pour faire ravaler ses 
paroles à ce coiffeur pessimiste et 
vieux jeu. La rage des cheveux courts 
n’étant vieille que de deux ou trois 
ans, comment peut-on encore pronon­
cer sur cette, mode des jugements dé­
finitifs ? Des prémisses sont posées 
dont il est trop tôt pour tirer une con­
clusion. Il est hors de doute que cer­
taines femmes à cheveux courts per­
dront plus tard leurs cheveux, par sui­
te de l’âge, de l’hérédité, etc. Mais qui 
sait si s’affirmera réellement une ten­
dance à la calvitie?

Au contraire, disent ceux-là, des 
exemples classiques permettent de dé­
clarer que le fait de porter ses che­
veux courts prévient la calvitie.

Suivant Pusey, la taille fréquente 
des cheveux aide à leur croissance.

Burton-Opitz, physiologiste distin­
gué, estime que chez l’adulte se déve­
loppe chaque jour 0.20 gramme de 
substance capillaire, quantité que peu­
vent accroître la chaleur, les frictions 
et massages, la coupe des cheveux.

Une conférence, prononcée récem­
ment par un illustre coiffeur, et qui 
fut transmise dans les trois Amériques 
sur les ondes de la radiophonie, terri­
fia à la fois et les coiffeurs et les jeu­
nes personnes coiffées de cheveux 
courts ; les coiffeurs, parce qu’ils tirent 
de cette mode une fortune, les fem­
mes et jeunes filles, à cause de l’esti­
me dans laquelle toutes tiennent les 
coiffures à la Titus, seyantes et si 
commodes.

Il était dit dans cette conférence qui 
tant déplut à ces dames que la rage 
des cheveux garçonniers, vulgaire­
ment appelés “bobbed-hair”, serait 
inéluctablement suivie d’une épidémie 
de calvitie; que les cheveux courts 
empêchaient la pousse des cheveux et 
que toutes nos beautés d’à-présent 
seraient demain chauves.

“Coupez les cheveux, dit-il, et les 
petits muscles qui se trouvent à la 
base de chacun, privés de leur exer­
cice coutumier, s’affaiblissent, tout 
comme un bras dont on n’use pas, jus­
qu’à ce qu’ils deviennent absolument 
inutiles, et c’est ainsi que tombent les 
cheveux. La calvitie des hommes s’ex­
plique de cette façon—non pas parce 
qu ils portent des chapeaux serrés à 
la tête ni qu'ils travaillent trop du cer-
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